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Samedi 23 septembre 2017
Germ-Louron / Hautes-Pyrénées

LES IDENTITÉS COMMUNALES
RENCONTRE  À  V I S ÉE  NAT IONALE



Avec le concept des IDENTITÉS COMMUNALES, Félix Marcel Castan 
a transformé, en 1978, les perspectives de l’action collective : 
 « le tissu communautaire n’est pas un tapis sans couture mais il est 
constitué de cellules communales au sein desquelles s’élabore la chimie 
profonde des relations humaines ». 

Invitation à penser et agir d’en-bas et de l’intérieur.

Une occasion rare d’éclairer et de débattre d’un sujet infini et fondamental 
dont la relégation ou le contournement participe du « malheur français ».
Il est grand temps de réactiver les dialectiques entre la base et le sommet, 
qui plus est au moment ou les 36 000 communes françaises sont 
confrontées à de profonds bouleversements.

Une rencontre proposée dans le cadre du Festival Occitania, 
par le Centre de Montagne de Germ et l’association Perspectives 
en relation avec la Maison de la Culture de Larrazet (82).



Au sein de l’organisation décentralisée de 
la République Française, les communes 
occupent une place spécifique. Contrairement 
aux départements et aux régions créés par 
l’État, Les communes ont préexisté à l’État. 
Elles constituent dés l’origine un corps 
politique fondé sur la solidarité des habitants 
et résidant dans la propriété commune des 
« biens communaux ». La remise en cause de 
leur place relève dés lors d’un enjeu politique 
et démocratique central. (1)

Le postulat de départ est simple : la com-
mune n’est pas une entité à la disposition des 
politiques. Elle est irremplaçable et même si 
elle changeait de dénomination pour s’appe-
ler « quartier, faubourg, hameau... » aucune 
politique territoriale ne serait viable en niant 
l’identité communale.
En revanche, chaque commune a la 
responsabilité de se réinventer selon 
l’expression d’Alain Daziron. En effet, il ne s’agit 
pas seulement de s’adapter économiquement 
mais bien d’imaginer des instruments 
de convergence pour créer une force de 
cohésion nécessaire au fonctionnement de 
toute communauté humaine en perpétuel 
mouvement. 

L’immense mérite des 36 000 communes 
de France est « qu’elles descendent au plus 
finement de la société » comme l’a dit Henri 
MENDRAS. 36  000 foyers de proximité, d’im-
plication, de créativité. Elles sont la première 
structure sociale à portée de main dans 
lesquelles s’inscrivent nos vies à l’heure où 
d’aucuns s’époumonent à chercher des lieux 
introuvables de « démocratie participative  ». 
(2)

La commune est la cellule de base dans 
laquelle s’inscrit la vie et constitue le levier 
de toute action culturelle et collective.
Défendre et travailler ce qui se joue à l’inté-
rieur de chaque commune, c’est participer 
à la réinvention des villages et des villes du 
monde.

Depuis le 1er janvier 2017, une évolution 
majeure, à marche forcée, tourne le dos au 
principe de la «  coopérative de communes  » 
qui primait jusqu’alors et qui était basée sur 
l’adhésion et la pleine maitrise des maires 

et municipalités. L’intercommunalité est un 
outil au seul service des communes et non un 
échelon technico-administratif au dessus de 
leurs têtes qui leur dicterait ses décisions et 
s’affranchirait de ses vœux profonds.

Beaucoup d’élus portent déjà le fer dans un 
rapport de force inégal. Le socle fondamental 
reste la coopération intercommunale. 
L’intercommunalité doit rester un outil, un 
«  moyen au service de », volontaire et cohé-
rente... et non l’antichambre de la suppres-
sion des communes. (2)

Au moment ou d’autres spéculent de ma-
nière lancinante et stérile sur « l’émiettement 
communal » et vont jusqu’à malmener nos 
libertés municipales inaliénables, Tocqueville 
leur rafraîchit opportunément la mémoire  : 
«  C’est dans la commune que réside la force 
des peuples libres. Sans l’institution commu-
nale une nation peut se donner un gouverne-
ment libre, elle n’a pas l’esprit de liberté ». 

La communauté de communes n’est rien 
d’autre qu’un outil, une coopérative de com-
munes à son service, et qui est en fait, sa seule 
raison d’être.
La décision doit toujours rester au plus près 
du terrain, au plus près des habitants. Là où 
affleure la vie et se noue le lien, le sensible, 
le partage, les contradictions et les conflits, 
l’incarné. (3)

S’il existe une taille critique pour construire 
une piscine ou un gymnase, il n’y en a aucune 
lorsqu’il s’agit du désir, de la créativité et de 
l’action des hommes.
L’actuelle fuite en avant parée de suffisance 
surplombante et gestionnaire ne doit pas 
détourner notre regard sur ce qui est fonda-
mental et engage l’avenir : comment ouvrir 
les voies et forger les clés de l’invention de 
l’identité nouvelle des villages et des villes 
d’aujourd’hui. (2)

(1) Serge Regourd
(2) Le Manifeste de Larrazet
(3) L’intercommunalité que nous voulons. Vanik Berberian, 
président de l’Association des Maires Ruraux de France.

RÉ-INVENTER LA COMMUNE



Fondé à Montauban en 1978 par Félix Castan, 
« le forum permanent des identités communales » 
dont le siège est à Larrazet depuis 1987, rebondit 
cette année par une nouvelle édition à Germ.

Le village de Germ (commune de 40 habitants) 
et la vallée du Louron constituent une bonne 
distance, un bon relief, pour tenter d’articuler 
les perspectives historiques, les diverses 
facettes de l’actualité de la vie communale 
française, les réalités de terrain…

Fort de la participation de nombreux invités 
(élus, acteurs culturels, médias…) nous aurons 
l’occasion rare de pouvoir nous appuyer sur 
la grande expérience de trois intervenants 
complémentaires : un chercheur, un élu 
institutionnel et un acteur culturel qui livreront 
leur appréhension de ce qui se joue sous nos yeux. 

Le Forum proposé offre un solide capital 
expérimental et conceptuel, toujours 
enrichi et renouvelé, pour réfléchir et 
fortifier les initiatives collectives engagées 
dans les villes et villages de France.



9H30 Accueil et café de bienvenue

LES PROBLÉMATIQUES LIÉES À L’APPLICATION DE LA LOI « NOTRE » 
(Nouvelle Organisation Territoriale de la République)

9H45 OUVERTURE DE LA RENCONTRE PAR MICHEL PÉLIEU  
(Président du Conseil Départemental des Hautes-Pyrénées)

10H LA SINGULARITÉ DES COMMUNES DANS L’ORGANISATION TERRITORIALE DÉCENTRALISÉE
. Fondements historiques et juridiques
Intervenant :  Serge Regourd (Professeur de droit public à l’université de Toulouse 1, 
Président de la commission Culture et Communication de la Région Occitanie-Pyrénées-
Méditerranée)

11H L’INTERCOMMUNALITÉ CONTRE LA COMMUNE
. Ce qui se joue dans les réformes territoriales et intercommunales actuelles  
(la remise en cause des libertés municipales ?)
. Comment cette réforme se met-elle en place ? Quelles en sont les conséquences ?
. Comment sommes-nous passés de la communauté choisie (communauté de projet) 
à la communauté « imposée » (administrativement)
Intervenant :  Pierre-Yves Colombat (Sénateur du Var, ancien Vice-Président de l’Association 
des Maires Ruraux de France)

12H15 Échange avec les invités et le public

12H30 Repas

14H30 LA COMMUNE EST UNE IDÉE NEUVE QUI S’INVENTE TOUS LES JOURS
. Que faut-il entendre par identité communale ?
. La métamorphose du lien ou comment se réinvente l’identité communale
. Pédagogie communale, pédagogie de l’action : l’âge des médiateurs et des médiations
Intervenant :  Alain Daziron (Responsable de la Maison de la Culture de Larrazet)

16H-18H FORUM
Avec nos 3 intervenants de la journée, un temps d’échange et de débat ouvert à tous, avec la 
participation d’acteurs culturels invités à témoigner de leurs expériences (échecs, réussites) 
en relation avec les différents sujets abordés.
Animateurs : Nicolas Buyse, Michel Chazottes, Franck Morinière

19H Repas Chez Lily et/ou à l’Auberge du village

PROGRAMME DE LA RENCONTRE
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21H30 ALIDÉ SANS
Nouvel Album (sortie de résidence)
Une énergie fraîche et indomptable descend des montagnes 
du Val d’Aran, pour embrasser le monde. Voici venir 
Alidé Sans accompagnée par sa guitare, son accordéon, 
sa musique universelle (soul, rumba, reggae…) !
Fort de son premier album Eth Paradís ei en tu, elle vient 
travailler à Germ pour préparer un nouveau répertoire 
avec le guitariste Paulin Courtial, qui prend racine dans 
leurs deux langues communes, l’occitan et la musique.

Entrée : 8 € / Réduit : 6 €

Arreau

St Lary

Loudenvielle Peyragudes

Luchon
Germ

15 min

30 min

10 min 10 min

25 min

D168

D1
30

Le village
65 240 Germ-Louron 

FRANCE

PARMI LES INVITÉ(E)S 
. Carole Delga (Présidente du Conseil Régional Occitanie)
. Guillaume Cros (Vice-Président du Conseil Régional Occitanie)
. Charles Pujos (Commissaire à l’Aménagement des Pyrénées)
. Les élus et conseillers municipaux, les responsables des intercommunalités 
de nos vallées et des cantons limitrophes
. Des acteurs culturels ancrés dans leur commune et sensibles aux problématiques abordées
. Médias nationaux et presse spécialisée

RENSEIGNEMENTS - RÉSERVATIONS
05 62 99 65 27

Le nombre de place étant limité 
(rencontre, repas à Germ, hébergement) 

nous vous conseillons fortement de réserver

CONTACT PRESSE - COMMUNICATION 
06 88 09 96 35
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